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Résumé de l'article
On se propose ici de discuter de la place qu'a tenue l'histoire dans l'élaboration
de la politique extérieure du pays en se référant principalement aux années
d'après la deuxième guerre mondiale.
L'auteur s'arrête d'abord aux "leçons" qui se dégagent de cette histoire, tant
celles qui sont issues de la mémoire collective que celles qui résultent d'un
événement particulier. Dans le premier groupe figurent l'importance de l'unité
nationale, le besoin de faire contrepoids aux Etats-Unis et la conscience
grandissante du rôle d'intermédiaire que le pays est appelé à jouer de par la
place singulière qu'il a toujours occupée entre la Grande-Bretagne et les
Etats-Unis. Au chapitre des événements, l'auteur s'attarde à la dépression des
années trente, à l'échec de la Ligue des Nations, aux accords de Munich et aux
relations quasi fraternelles que le Canada entretient avec son voisin du sud
depuis le début du siècle.
Au fil des ans et des événements, un certain style de diplomatie s'est façonné.
Ce style, il est empirique et discret, axé sur l'immédiat, préoccupé du juste
milieu et reconnu pour sa grande capacité d'adaptation. Maints exemples sont
apportés à l'appui de l'une ou l'autre caractéristique et l'auteur conclut en
souhaitant que les documents, en particulier ceux qui se rapportent aux
affaires extérieures du pays, deviennent de plus en plus accessibles aux
chercheurs. Notre connaissance du passé en dépend.
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